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LE FANTASQUE,
JOURNL RÉDIC P.-I UA FLÂxEUR, LUPRU E.Y'1.EJTÈ UR;POUR CEUX QUI VOUDRONT. LACIITER.

J, oésIni ticomm e pàesne, je vais oùe 'tvu Ce qiù me pIalt, je \s coaum e peux et jo meurs fiuand l .i qLu
11. .' 'F L'"

vO ‡F EBEC OCTOBRE 1837." ;'Pri Q r(ctimtÉe So z 1',i

t re,' Is de on icr a de' Illace.
Pt inospriS l'ri Plu 'I I ans

O v an de q ant s deuerre, nildy; Clydo; le Tweed;' et toIiós
t im é dchevrons rivièes en in, nlûtdie p ór! enA: UNÇ VOAGEU R- "amtenantils-sont* là,:taouso.toe dormentdans

UN VOYAGEU.' lent ~ ~~s'~ mle sur5 rs os dein néminmsoaris, eu

Ilflouont vieii ie et noeus clîaagI. en 'Tandis iqlu leurs esprits fant le voyage .imr nClrs de marchanises' ilIes :n'taient

s -vont où noues irons F pas couvertés dc batemtix de toute esp-
AI sertir-el c S s'eusvuez ie lu nnen. , ' ce ; qig d on vogeait, on allait 

De ttuss Ocansvotre course n u onde Nous -iifr Inual toil deix surla colifne val,' 'otinsammIsavait bien lrouveir un gnd
H-élas ! et viu fericz une 'ceintureC au inone 0 tciiiiroilàn i

Je si t riairzuecrnt emvutreuvond nnse ed pour passer la i'rvière, et nos monta-
DL sill gdu va lisse ve ville ai, montrant ly trele endamie gnardli lasénient la nage . . D6.nsain,

a ~ ~L N i irI moyen auprès'- Inla lie etidorm ie

P>artoutu voua mnenvotraionstante envie, 'LuqIiî'lu n .ort m ou retenuir e àro 

Joiant ce riliiisa etiiVee; nre oe u,, tCOCi cnr Elirnbolirg ;J'ai retenu tind pia-jour
Jei at t ui renez; mts tous deu>:,et hs ontre vous dans le bateau à vapeur c.iîi paesspaeil au ifooureurSèmeréco tetetrqm slme, [tIrre 1 -

Vus avez pris des lieu\ et laissé de votiS.nefn Son vivant tiourhillon, a mli ous vos fenetres, et au rS ts!-

Qtelqu.ptose en passant Ce millious d morts, moiseon dii fils de res vous serez rendu sans plus d'einbar-

Tandis que i; reai oins lîeux et ois[lmmei, ras ni (le fatigue que si vous n'étiez pas
Tanda uevotr am'momns heureux et momns-

Sse, Sourdre confusément dans leur sépule re, cem sortie de I votre claîtalre.-Oti, dnility,

Attendaitýýl 'deains l'uniferime passage a ii du du ne ps llllace, nouts raétions pas

t' Ds le e rizo ; Legroi dans lso enahispar cette renée d'iétangers qîui
S n 'arbe ert qi de lin l deine, on iq ivî oyeu ui' devraient, 'Sontre peuplent tujourl'u Eos eit qi

A a porte ef.uiillant se JIs, prenait racupte
Au seuil de sa nan r p r étérnel d. queh ui fnre, ont bapporté l t leurÙ: s r'des

r quelques iiîiires on biîvtaiî de l'aIe, on mangeiitîle live-<

-Voq s êtest fa Ligilé, tout vous avexvitd'lîomniesi [Chèuordes~viîqeîst iIo'eto esei oti 'u iu

* n'nviervielas île cel L <u i olis aleîai;o .1ls n etoi, ',ei tenr 1 a'it1 ýib
' Vols' reeez lts us. en s Les morts durent bei 'peu luissonugles sus pOur chansserla groIsse imtu et polir rit'e

vous nie eontez Des c'tierses infer, ' r pierre la guerrnueltis neuis '. Voilez-

Et vo ids est îiié lalj ire do troia'nîîe Hlas tdaîns le corcuieil ils, tomtiient en peus%calre , ý ý Ieadr du tld; îia. î' îTat umecnzvo rssmcodes non vin poi'é vous (dcfenr dui hldi ady (t' (les
Aix cendres deïreufes. 'Eu 1viteOqries clsm0irsrirm'ce Io l'iu'tes île Fî';itice

cor elo d ' onUe de 't O c'îuîrii 101il

Voyaàur vsoyîtr u quell: et notre Iblie , quîe mps i 'utefoî Il î'y rit que
Omnaintenant e a m dcors ind soi conilen de mrl eliclîlue lîuire on les juifs qui siissent lire, et il n'y'avait

foias nd[lbleie que les ;entilsloiIes seriteur s rile oi
D enfants dans vos mams tenant les têtes Des oPlcher,, des plus [eax

[bloiides, qui pet savoir coibieia toute éiîieur s'ê. cqu s'ocIIpa)sIsent le politique . . Je

onmae d ndez ici amère [mousse, vous a lonce, mady qu on - pnrle dans

t vie it nandte, suc de aEmrs Ét combien sur la tcrre au jour d'herbe qui le Tiies le mes sonscriptionsi patriot-
u douctn père ? i donc ton ils ? mI donc [pousse ques et qu'on dit qule le initistere'

'Ece i toîbax ? chaner.-A lit re'ois, milnady, di teimps dle

lIs voiyageli aust'! ' - Il'ilaîce, l'imnlgination elle-mnme €nit

Le nate qîiî'îs tont n'a ni soleil ni line; v

i îr~a etre mrd atea, 14, Il et NC 15 E S. Vvetmaett txNcittýe toile les Châtieatux
ny pet rien porter de sa fortune iet leurs es, toutes les grottes a-'

noe uinitre est jloux LtE T E DE WA LLAC E aient l eur démon et toutles les familles

tIi lu fîit à lius lst'pa'iii île fes orrTes, c TItIT tE 1' .'Nr S. ava iert leur totetim l'b u sorit, da

Et nous le ferons tous l y ira en Ecosse un gentilhîotmc les granles maisons, iine grande ombre

r che, biietn fait et qui isait fort à lotiise ur secouri' oit pour venger . . ous

tais à leur dépai t lotie a èv'tr da s ses terres, ci) tte cé1Jert siîtt qu et les sascz, rntiladl que j'ailc ass Jo hni oui.
d lsesmîtisnltur s unpoux tiers île soi e' Ui soir, en le liôîlte faiEait à notre, elit Diclk dles

Ils ont pnis leur essor.
Hélas tj'îi mnis en terre, à cetii'heure suprôme, rettaitint les charbons embrae& danis son histoires ele revenans et îles conites (le

Ces tôtes qluj'aisir. varejainoi-me ne foyer, il disait, à u femme, jt Ecs- R obiîî Iooî.--C'tit datis le tetups de
EnlouinIhIi tréor soi se, ux yenx bleus et tIti teint plu:s11 a1tllace, mt itily, qiiI flllai t voir les

Je' s ni .i pair. i ible et Pleit d'alrme, blanc que la neige Dansqel' nmisé- femitiies de Pl' osse ; elles étaient les

Vu trois foie its ndmp noir scmé de taciches rtble temps nous vions, nilady t que ne plus b ulli.s du 'inonde: c1, quat on les

[lrtnes sotntmes-tnous ui · ems aifllace ? alors aimait, lié bien ! On es enlevaît b

Tendre ce corridor. un inofle Ecossais n'avait lcesoin que le beauté craintive montit Fir le coursi er
rleruelr froidce mains noie a v e son épée 'et de son chcoml de ba ille ona la cmb: it sous le plnid l montagiard

iis e ur faire son chemin et devenir ut ds et on se r trait dans son clan avec sai

Ousrir duxiles d'or. preniers iti royauie.; il nt y avait point conquête ; nprts arrvit ce qi îlaisai

e lep ai vus partir cni tre liionde le conerce et c'étaitle bon'tems. Dieu . . . . Miis, que suis-je, milady

es ui vont. clipcclir bien loimm ers printendle l us lais, tala chère, tînie; do inez- iok donc so s vote rb île d soin, i e let t vo us

u [fidèles untî msaouîcloir îles itndes ;;je nc stirais rougissez. et je veux savoir . '.

mèrevt és mileume mîouchier dtns cette toile ti. G sco' m tent, î tclariration . : .tn rclez.
le vit c iel et lartit la pieière, *- dontez-mnoi un de ceuix quet'iotre lini lé vose. ' .elile t biais l'e 1t6mér.r e

?t ani il ea mourant futpin d'ne lumtere niob dce Willis nouis a alapots dans son me paaie cer sori audace j vais lu
ui 'on n'a point t vi m cilleurs.
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faire un pro6its eni ar,întclVStéo.laisreil pîy1ut r6 i 1iste, il iîotlrot

Jeal dle lisi.es sLerîîî (l joietJe sý hi couter assed vrsri eo c
pour faire bstir uneai e p m 'l n d t le prince qui ne
chôte alu 1O i cleureux te is qu e le croyait giî'évsioiîi c'est lir 1sl in-

le tes de Wrllac' tie p i j A s , rirai long-temsd.
Cela siep ,aslsi t aucomie.ilclinei î du

RF cRftA-rlflY 0'RC. t A e Lous XVI
Il y as peu do gens qiui ýs'4clieiit ce que 1ý

c'était qte Cotîus. J ne v u cîi p nar- une scene à la coiniîîuession des flécoînpeît-

ter du dieu do lù s l agit d'un ses

iple mortel. Mais Cest bienc i Ccssion -Oui,

M. Coiite, prestidigitutaeir a'it en l'ut na brave femie. Que dérez'us'

partner ditotit e ot ieoudrais pas à une t- .1 v eus :poîî rla peniîn. - -- qlle lien-

bie d'écart, si j le le savais hjonnête sion ?-Et bien: lt pension des victimes

homnie ; car il s'entenl avec les cartes îles trois iiiiiiori.elles joirnécs.-- ous

iresqu'aussi bien que Paganini avec sou avez do(]tsc perdu quelqîu' île vore fa-
violon, Couss viv;it avait la irévol iitioi. mille.. P. leut-t tre votre imari.

Il était honnte î homme aussi, peutêtre Ob I il y a oize ans et deuli que isiiis

mais alors il v avait des princes qui lie enve-.-Alors, vo'rd lik -Ju.stv. C'est

Ptaient pas tolljours, ai jeu s'eiiteind. mon igarçion que j'ai perdP.u- Et itet

Mon liéros était habile coiiiiie M. Comlte, jour 7-J votis dis (Tl i il i été, vicmi ie des

Un loome ee miérite, adnis i la cour, trois inmîortelles jurnée Les jour-

quoiqu'il ir fit i pas ri t un jour la nées de 27 ,28 et 99 juillelt !J'e'i eil$

partie d'un, piince dit sang. A quel jeu ? bien. l is: qtel jour avez-vous lier-
aO n'< en 'îi ni'rieu. Ce cue-ilit Ilîistoire liî ?te..'ou donc entet saut'le

c'est quele 'ilaîin ne voulut lias se lais- respect que je p uisque j vous
uer tricher'. il eut niéinei'isez p .u dlis que c'est dnîs les ro nor'les

sage pou gagier. Le piice en rit ilàis journées des 7, l 29Ji

il iitaso part lie-r recon il enîcer le 1
0jvi qil f ut q mi ' proenn

lendenîinE. Et leelain il fit , venir atii-euient pîour m <île r 'ie conpreidre.

Couins'. ' Faiitn'liii dit-il peu Q'a ait votre

r jevith illern comteiëios juillet . a déjuune, il est aIWe's.

tu r vieiidris îîaî jeu lu roi, je. te ciarge pilrolile er tohte l'aljouriée. i l' n'est ren-

de r!iinerjusqii'au lernier sous un nîal Iré qu'plour se coiclier. Altirs, ce n'est

appris qui n'ia gagné hier. loi s ý le, j27niillet, - Et 'e 28.-L2

Alors monseigneur, je craindrais. 2, il a ldjènédi'ile Ionne heure, et il

Tu mn'entends est sorti en disait qul alI t aller voir

- Chez le roi, monseigneur 1 c'qu'on faiait du'etê c iloe lis Grv-e.-Le
- l'iiiire ce scrupiple aiuvre gaionse e ra"f lit trer par l.--

- Si c'est un grand seigneur, il scra r Oh lion. car il est rentré soipr.-Et

-peut-être plus habile que moi. après souper est.il sorti ?-Nod. Après
- Drôle ! c'est ui honnate h oime. soup r, il s'est cou ch.-Et le 2 ?-

- Alors, ce snera l voler, Le 2!' . . I i fiut vous dire qlue le

- Ai ça ! que de cérémonies 28, qu- ml il a été couché, j'y :ai caché

- Du iomett que ceest l'intenti on île s )i pantalon pour Plemîîpê che' dla sorti r

votre Altesse . . e ii 'lenemain -Alors il n'est (lonic pas sorti
Et le soir Conus. tout cliai nié (lu le 29 ?-Pirlon, il estsorli tout d'înéi ie.

cordons et d'rdtes Lltrangers, gagnait, -Sans iant.îloin 1. Allon. donc, ce gar-
gagnait le malh birux roturier celii i-cir çon le serait pris sorti tout nu . . . . Au

s'toli:i iict, l ' it i rascible, ta, colère fait j. 'ais paîs où il'en a pris un de p)anu-

s'eni intla, ce lut bieinitôt du déire, il nîlon; niais quand il est r"nt'é re dr e

joua tout ce qu'il posdait il eût ris heures, il était cou vert coim'd'coutune.-

que jusqu'a son noms. Le prince risit Ah h il est 'entré à dtux heures ! qu'a-t-il

comlme uit fio tait 'ot délicieuse lait ensuite -Il a nlîngé lit soupe, et il

venge nce. Enfii, lejouour, ruii quitte est crti en diit qu'il allait comîtî

i place ; son désespoir se lit ians tols iouîr la liberté.-Easuite ?-Eisuite.j'la i

ses traits, 1ans tous ses gestes. Il soit p îlus revu dî tout.-C'est lone'cle 29 aiu

le prince a lis dans ses regirds 'unei réso- soii, que vous l'avez perdu.-Juse-

lution funeste. .il le suit, arracle un Et vous iu'avez. pas d'autres, renseigne-
aveu terrible,; puis il s'empresse de dé- mîens, les certificats, îes témoins ?-

voiler sa ruse, il nomme ce. fipn de. No.-Cependant votre déclaration ne

Coms. tasurez-vous, dit-il, vous suffit pàiis.-Cominenti rlle lie stinit pas

r'avezrien perlu." Le malheieuueIx avait ah ! j'aturî'is perdu nion fils dans les trois

vu avec horreur la Perte de sa fortune, iiiiinortelles jourrées des 27, 28 Lt 29

laî ruine de son lionnur il navait u udletgetjn'auris pis d'pensionî t sion

buplorter l'idée d'y survivre, il avait re- m 'chîicane - Ctulniez-vous, nia braie
solu deinourir. Mais quelle mort! Un femme, on vous rendra justice; mais il
instant il vit tout réparé, ses engagemens faut 'doiner des preuves, car enfin ne

remplie, sa famille arrachée soudain t iorrsiti s se faire ue votre fils, au

.1Ilicqù de iie faire tuer pusr la ibet a it

tout boniemet ouitd u aria t ut
paris Oh.porçR'in Bié!n, sûre

l aspas quitt P ris Mme qu'O a
r e icont.rit' le j, 1 auce' daprsaY L-

lei ios; oùè cequil a dit à notre Voiin,
qu'il n'voulait plus reitrer.- i
ilors, il n'est (toile pils tri t'. ' u dDi

pas qu'il soit rnsrt; Iuis ''i perdu tout

d mcw-

qUEBEC OCl OBR. ? 1837.

Lc Cosl Exécu r.C doine n
ouji i:i ii 11ni se'OU iîiî5 sur t s éitiolis

réeigtiîniî fiîitenà ce Cori> par bon o-urctuvlica;
recennu So Piichacun ejetitmettre! roi ' vdu<litniî* ri so avIs

Spdire un (unieste avdlir dîOlir et ays en
con- alt de ces tennisEtiC l. bien

dire , cent l is o r a tcOut .jî di îj'i'rsî~ iii trd osrd ait
esilr;t .- C i, rtlt(l, C l

pedetoue liée siirJ ci t Iti. desprit. don t

è:,iit doué lieur divo r col]iis d'a Isc o tulseu
erreurs en a pnitifl ttlli s persooiniiê
écouiî celle, dor.til. viutît de ,setoîe. St,

au lieu de noinuner dus luoîîîîneS ilil
sionîli re tdi'e is p-ultitis 'et d9 s <érûgpi

sio a a filoPà'iîéut ir 'ilnouis :Ct~tp~~ 1<<C 5<

Niptîeucn.Clîef; nous us,¡ois généreu
et':scrifié 0t Uau bienu du pays pur

nenous occuperxelsiv entq ( i
gouverner det ie rqu ta

craints e îir ký nos' ijléri-te, -la desir eco-
q«v Cr, nsi0.8 p ropri éido nous , auaie5 C i Iou sýés

nous opposer'au ol'eillentlt à téora
du alors on ût vu reyivre tes

lieue jouia te 1835 ! Le pet C
palme 'Cit'ret is sn Joyeux osnosl apelé à noire chaicea esvns

sicuants, les crens pures, îa etégères
li , getéis erysilinea et patitt5iileB et ae

, venues du Cbitt nu eussent érd de nouvesi.
encomnbricas dcs fidèles et tsauru t
pari le su ssent Iieurté seuteniuit ai iieu
dru danes rapidevs te ýj vev u oyf'elt Clio-

qié qlue. lu verre aini du wlig, tus puarquleis

iIlseit le nouven éi gs oils le pis dlma

et comîpaneésde L. M. Viser, dis G irouard,
il.s meilleur, I'elat des lusitres eut deîiiuveau

plti levantedu i des v:sages:liés et rubiconds
des Berthelot, des 1 ayond, des C. Drolei,
los tapisseries se russent encore décoré-s de

l'ibre des Morin, des Cai'diut ,dî'S SiniOn,
des Porlin, loir eùt de nouvenu rete'nti de
rires et dtes saillies is Mlancliet, des Bescerer
Ales Gapy, on y eût enicore vii voltigir les R-.

ier, l .: 1. B. Vig<r, les O'Callaga , les .
Perrmuit, les Iiii, les Caron, aii lieu de cerl

on i', entendra léaorii qu tes cris timides
de la cliînussu des Iiibles sollicileurs cui-
verts par le cliquetis des sabres et le lintemenot

ao durion; coinienié 'ire ènepar.
l'ioterdiclion (le eii qui lie gouverneque par
a haine, la zizanie, la ierreur nous euss una

im iiéditeen'iit dist ibuè des emplois aux pt us
presséi et des Iîrniîî<rldes auximoins iiîiiiatents.

rvecv ver.géuêañai te 'verteux et déeot O Per
rmil itinei que sîîîî ainuable frère eussent dis

deéurar des titres dès louigteo vu"iês d'ima.
pri rurs dle la Couruiie. ie sévère Lafontaine

de Iclii îtr, Shérif, l'inftigable accusateur c
pirEueuteîir Gîgy, <rigenlîef 'nous eus.

Flous oftirl au briltnt <ecteur Côte la charge
d'a ent des terres dola Clouroire,' au nomné
Giiod celle 'tdjîîdant général des iuiltees, au
imodesteCS. Oherrier celle dc.procurcur-génd-

r <'r '



LE FAN TASQUE

mira; C. un'or eüt pu cumuler les emplois de SEAU sra pret à faire un VOY.AGO DE Il n'y a plus de. dote, lu Lital dvient
seuent dt'rmes dela Ghnbrq et du geôber, PLAISIll Git ' ismedî prochain etc."- tom.å-fait funiaqut, non piut par ueo orucks

•. i.olet ceux d'isp turdsl ten ut On ditr que ce fut du ph"lic G[LtTiS, mais déréglés contre' PL ase, mîa ti la o
.des marchés. N-tus juions vîYen con C'dté al, le Libéral ne veut pas qu'ou en per- qurl déploie afin du déeroutur la uitique. l'a.

Cillé a sn ExclLence d'inph..r de R. S. M. de la nîémoiru ut con numéro du lerJanevir emîlel cetarnal acus NJuor du Cana.
l'ntîtebnuchu la faveur dotttlîir bien poussr (s'il prolonge seo jours ibfo tsque la) dien d'jnon triché ses leteurs un t ur d1t4n
la condecceniencjuseqrii exercer près deulle annoncera encore puipentiementle VOYAGE le Librail de mercredi, sans dire le Libéral on-
ladchargu de'îide-ds-.amp en servicu acuctulper DT PLISIlt GRAtIS por Samedi pro- glais du mercredi !tuis ti l'e,t-il de l fiesse,

mnieian lorme ô la Murait mtetu impénua, cham. It ne trompe du moitis personne ;c'est culd Oh titi ce n'st. rien encore, il fait
îalrpeu à pIumCde Iou[d id et'saire u dt me l'enseige' ieumin rote pour paritre son journal de tarli le iicrcreii t, 
caissé nêeel Noul aulöns donié, à soni timi riei. , alt de V:anefE tnant cnentltu lu

Mtichaul Conolly.l2 droit exulrsif de.creer su. critiqer je vous prisivus dites:.le Libéal
t iprdfèsiindas lactadlle édela Capi VU t Lrdi t ent i vue ditte Libéral

taet Mr. Chadssîr 'ii ét appointé consuer di mercredi,ons meiez, ni vous dites le
vauter de orenl, uinrzitprtùu qu'il iî'eût nti vti- çon. >Il Y avitune' ois . ut1 Libéiral do vendredi, anus mentez etcor! ; vive
du ni livré isu objetsetusiniée à su garde ; lihoii .un jouI un voygeur mnonta en diligence, riblai ptr Ltre un joirnl iIdutrI

D . Vigur eo.ait tîiatuant lhibliotilciireL C'était u Tjeune htoitnine déb'ttmit dans le' a 1'teît à inoi, je raiu titi Lbéraljdia a
u la Chambr r.Morin secrétaire .civt nonde. Il vit autour le lui six cu rne i titi Libéral j tte e roi nieure tutx loie

Toit ceneiutate prudigu;ts. fuisnt revenusd ' tous Lttinmît trùi- peiure libé.al i on dit dani leane tu le L
iît ttué ault de ceaux gras, . béral vau tomber ! ei bien citer pblic, tremtblez

Avc uit pareu éiat Pe choses, il t'est pihîi agés, et à cheveutc grs m Le tir les jours d: Fant gris lurJJ 1i ln è

doppusiiion posiblejusqtttl ce qutune nou phIs jeune 1paraissait avoir vu au moins nourricier, le Libéral terminera sr carrire

velti gédnératio at, amené es anbitieux, ses 5 'uatre-vints hivers. Note jene ls e un mit , ieu sosenprit t retee tt br

aîsrines, se affié , insens, r-é Bru- ne fra q6. île 'aspect iteure ilotie-t rai -du nstaute pour soutenir le Litbéral
lue, ts t'ahriciu;s ua àl Undurî M1IièIt, oeae litît ;r ci - t ses vosi 1'out S r. rl fot

Dartact, Valitres seren q n î u i t Etpuis, le Litéral allez ce ac·e pou rien, -

gtdi découvrir le :ecrêl de leur longte vie, noi coutent d'ainutîr î public, e prrose, le

vh lord' osstz Pas l'arC ri di leur sanîâ et d l'irt de trouver le volà qi vient le div e-rir eu vers .. et on
gnerr e St Roft et a boh uic i sen âe le li vieillesse t .soe.i de .... tirrdi ou trcretii ti veniltei,

à el"oa Po la tui fuiré ; nS ' s ueau e irt'nase petit tins u'ttialit i'tttii
az pl s t r c ei l i p a ru t le i>i ds t'

tic reteniri us les ailes dunpieuo î é 9 u dit u 'l avat toujou rs inité Cl eir

e pss eff ornis, rtvs r ie vie emlaitIre, mratniieant des: lé- Plve, s> thle
Ctojseil teuif, Z liitu u Cec pot ani detus un drôle de vers

CunIÎil Lé*iliîtif iettez moion itettr placer et v;in c i d'1brofhh notre jiet fortoile tia Foat
tut it bie car:uiúnt ra le monud r Mr. Lauri dit qut stri su termine par une

uîîand je serai bien plalcé ?" sinti. craignez du atmat assez es bunnes e one c tnu cPit eeîtil s

notatireiou intdgination et cll plu dan. mon s ' ssa, ic secj-il qui - co

gerce-se enre:di mon Nppeur ent Cl tnna end sa _u t lou airl î, j '. P i-'D De cottîch foi l
.iu qi

t  
gu em et c pea de M . D i est u s es-

ML iL P lare aapime br eporie e(Cst--dpre 'tbl qvee le visagé de Mr B sserer
fort.l ml ' q'ill garde-a.opquegItc, Ba se ence, cR.-.Un coupdbtnsrl dit chanlienu

mags tais qu'il m laissehu à tai le ridi stîhgatremienil, lire) cliqute soir, di ri r it nacup tir bât our ledchelitit
culs; ietp la plaisatitrie- il aura'enéors as. les soxante-didermres atees ou . .c t .het

se i.î, et imoi, je nüaurai pu tro. S:, u î ouît de re ritó á cachia sucrla dite fiu, (l ti cui
itiéro deendredi contient -un rule fort spin e r s le cratclhat équivilani à 10 ciups de bâton,duVedrdicotint'itarice ar ui -e trîièn avait prolongé ses Jours c 1 ditl

li t otujuls, fort gi, en uni tîlt ti articl n rc nt ' aisI m le dit chapeau est donc 60 lois plus
toutà-fait'fanntasq qu'il n lé, sai aver île ra ts ,ctable que le susdit visage poile

ai ss leteui d'où iltl'a til est vrai il, plot ; le quatrième en) s;aIlsteIiant de teute p 10 qu4 e ti iu Xig 10:i60,
dire queju e a ps encore publié, mulis j-- 'controverse politique dù religieuse, et le 4 X 1 40 et (lue 4 X 10
déclare quit cé aitun: iiientioni d'cn écrire cinquime en se couchant et se levant tI>t, Mr. Lmauci, je llQy coinas- t-il cl

titi presquenonblabi lureque le sien tie tomba avec le soleil L i n paraissnit
,ous la vite; les idées sont ni rires que je iei

lui pard n jai a le vol le celle-là. ( e b eiucouIp plus jeune e tcort que les iti -c . le r.

article est au sujet d s us dJ L bu . tres: ses cheveux étaient t moins gris il forrteittnt le i ttp ri etriL iti Lib 2ai

Le mnéchan iNIPpUlaIè Ea lat c'ruaué de pl n en*avait davantag un sourire cîlîie lé- Oit ,ait qu'il est tutu espèce de caractes

rer le Libéral sur sa ndiièro-iitiostrielle S t 1 quiétude de ut conience , i t' ':l h i e
,nréer des annoncee donat avin des Idet ir

Sutierns deMM. LemWîtîitre, de Jas. Laturin, titi ra.vonnait sur sai -igr savo den d y u ' seur
)octeui Drolt, et des Iloininations de Mr. saine et forte cliictn fut surpris 't pieni- -Vis-je conptr ceci eni botrgun au un

?u; iotithier, des'siimbres du Comité deitre tire gi il était de lix lis le llus vieux] long priiet ? -Oit vuus pouv il, n e

ien, des denandes d'argent, des lises d'a. îes 'Comm t s'écria notre jeuiel
gents etc. ' Eh blen moi je dis uite c'esim y
Splainiter aml: et je dis de plus tuiil vyer avez-u doerv toule d 1UC is lT

iptou dons le pays de journaln Fa(le nts la lc en lidjeîtieszll b iYztiniomedori s

excetdé) qui îtérite plus que le Libéral d'étre te t lu du via-j'itî mtangé de la de vte piti'n pu i s tnur.
uncoutitCé sous ce rapport car il est véritable. vi.ude et dies légumes-ji rmuli d Ts o ut ldisele ir it.r

libéral c.n ce genre d'affurcs. Ne tue rges pnie suis souveit ment un fort job temni iur allr lu 1 le pied detuent iéa l egn s puîbliquîes, . t~ 1nl isS Isealr -ie 'u 1idd
paiez d vo s grad et avares jourau querellé sur la politiqIel 1 Yj'i publié Il gree toute une sulée et liaur de la politiluo

yuc nevoen dousnlen pyez ier juser ilmle qlolquefois des Pamphlets toit- encore 1ltrais permeuiez.moei le vos dire, Nia-Votro arei ne tious les pavezpour trois mse demoiselle que vous n'y ptenoa pas ; j'RiInd
liunu ils ne vrIo t en accorden titue justet ciarit de.squestion.s tliloiqîes,î-je bien à flâner il estvrai ; j'aininu beauloup en

pai seiee.la' moitié d'uni par dssus le siscouché à 'iinuit, je mIte suis lev' tettdre vater et défendru, ita petite feuille par
imarché ; mais le Libéral, ce n'eut pas cela -vant turûr et i miii . . . tats jui une jolie onche, par une voix doute j'en cui-

nsc folaspris'dan ses clonnes i nivomu . lours a davance l'abonnement de viens, mais taller s planter dans la boute, sous
'édie pao si brusquementueeque je to u r py iens gotire, -exposé- l tois la vents ! allonts

dis-à 'aéz ptoint croireque Cest utin e- ton joauel ailons, c'est égal , puisque cela vous plait j'y
on'evus souvient--ill'un essai do promu rtournerai quitte àiattrapper un rhume umi

stade ou d*uio promenade daessai quò fit le T e acdmitais d'bonnement atm Fun- fivre cathe, un typhus, à ms fair aunas-
kita' al luni "li dfèvet utsilri cuirebs,àm rnirss

bt a peu le Cmait'ex il y aquiqus sque se trlmtine Uvec le préêeit numéro le Sier et à as e f-air signer par lu docteur
r-inq u aix aumainen? ch bien lisez aujourd'- nîn dis pas davantage. Roausseau, j'irai et si j'en quis la ectim- voeus
hui le Libéral . "Lus propriétaires di:bateau- iurez cela sivotre censcieacs, Mademmuelie

A vapeur le Cîr.atEvoix ont le plaisir e'infor- Mr. H liat donna un bai il y a (quelques jors, ar OIea c.
er le public et leurs amis que leur VAIS- les domestiques du Obiteauy étuen,.dit-on.
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Lrque ja us e 1 cr lu u JURO, dut vréi qui crienît iL gorge ddplýyde qu'il nais queu besoin y iîvoittIj d' rester lî
Fantuîe jetàis loi d' eurer un sucs sem- t abattre iporationnes d iunes ongtems ? nivoit presque u peron

lilal I celui dont lu publie voulu bien le na- r lloit s en er ä à rop
îeraîr epusceurL qîln'e ft iréquunetcependant aniîoîicèleîtierie ;sur 3,lli iuse llr i rpî

e li i i i r cr . le Wttte e ' t d e]t on gdnrt

eliéï actueieïmit Une foute de pero'îs ls oet s uivt eu. ' I r. Ij catr on di t 'qîiu'et pî a mot
desimun eîîpter leura ise lin Ldennu s t ili b I ou n es*e od 1fr d ~ati i le et q uldjé u Epay

de lu réhšinfeiîcr 'nnoncs done ~1iefl îtuou pnîtmît j à netett I tce dpo- preneînt connai.sa e ftciez donc d'
cuide île salosfWre au des îr d es nîu'" - a escs cdèetîîrtd fa -e67 far ns- titd 'qti i lts ~
sherai une seondle éditonedu 1cr nurpsr du ex d-i t lest.

Font rue' issilt bieinntedu qu'unusan des - er e I ' t' u er ang s et a 

esufIlhnae pcr n a énunrer ailra été sou le c i eu

erie t pad Un .hae·d ouenuo est empgne ci proces porr Tar

Ilacée ecind lr. Di e Ucerry ru e C onilla \ s a .ee m po q r ç s> u far
'n peut déposer oite soie dci suus-a 100rp is 'eltugi Ci tiè e O t ' e ça sUtiy 'l

scuis inclueinît. -,. De préeir tnos m res pelimient 'nt rovnce

aie dater d i ler D cemre aiu 1er Avri lut r t xe l rvue,

dlernier:numéro, use.erreureprnbe ce-
endait bienpareonnable F1t tle, o i¡u ii h s du int n e t o n N R'."C t Etr R.iti1

Fatae'nl5's'ýii ' .s t d ieé 'I' l'011 vertstil" 2îîî' 13 here di tniiîetfriê t' s su i lE in

leu! coursen arlant dl cel l se e re. q dt soi r. a --

Il y et dit :-1)r Russeaui tinfi/g lie îygeod 12.que dcn le cors'de Fîhirer, nots li. tTo,.
spjlcimii etc. il..roui dire:-J)r Rousîaer''sbelî i e ro pe'ndarn 8 ours' peur 'r n cl e unes e~r piekec'up udercae
e.e Pernne ne s seri nps cur n eat p Sc u

liain le te Dr Reuss î n'est pa ou nî et nre n0os de]o i rs a nos pares le yoi lit orier tlit t. perso to l irm they ie.
lie s'il en était uîî, il lic'seruit tin lu' seîî hli n itatt~tgne. lnyn'îy. lake poessessiuior ofm hem îThe are
Ms:î Dieu il nic s'îiit ui dle s'cîntendro sur 3e. Que ntoîts nol î'eidrons complte c lce nworcenlix andi _are signs of hoew luow coui

les mot 'eI s't i sur les ose nl iîe t lea atilre dont I îuslemty re i e ihe c-

TR/is IJN/ / U [ pîoero.ns iotré eisidepisi euires r Hteulirlypliale hI ow
nen__i duoi t1n oi-n Décemb rentrirons ing hies ofhrce to this Editorial Duo

Erwr i' î''th paisiilnient ici logis pou î y itasser la Promta gruv to jovil you niiu t chanîg wtt s rî
it Suis .omis mtiarihantd, m on ile ni' Now phiy the criti'sn s hec p rt

i' is pris celi.dl-i n avocat chiicatier, -i 4e. Que s'l ne id you eut consenti r and 'iai ilteir cousu îatbe detÑpermind
îînî littiriteur ii'éthîdit :la lhtu- es n it ' hnt anuis a i publication ofte be utifly wrtic T r-

ses a teir sownIl jeouliol, na c we' àghit fuiu-ler h v
ioique etc. etc.. tai ji tis grie et je cocarde au coté ,outs leC feros d added so ord o ainenilîi
Ilésie par yotre euill, ostimable, les 'd re tot!n t (m li I itn s
îîiettre ait joui- car cela importeè phis1 bien'iinîie et mtetti it 'tou de conceert ces Tîy'v fraikl pris' ei itî ane equol pa eu

ont'î tic le ctroit ait mtonde etieîr. le résîionriîs A 'eóéuti. '' ' lis catît or te àddds presentedlt othîer
ai einc epise ces" giif-si n'ieientt Voi voŸ r iqe re dy to ciibrt ditor,îi lie nedc
t us fard, lt te ridien u ne eixitn i' b o tîlde elfrattie u 0 sac o twga Ite ai"-

ltii no I iats îor ia ile iet le éiofe. s ou n b neor '. er, i wl.ub'rved thlaat bu woud then be
iluit d 't'drable te se what le wrished ihem to sayI

ncusrdez un service iniîense tu la soci ht ud wnutd alse be rpreda t lui o c;ily b- iti
Que nious co:ni s. nouis soinmeis <cra- y ganiierez tue cenîtnîine de soustripteurs, onlmaitî t t uas pre-seune asifiliproîinu

sés ious le diesiotismell i pis cffroa ble. 3o g rues ita à délaigiter' mli uni O i o n;r rro mures I n-hii. ch eîi unne

les mlai tre ,yris les bi in non lms - n u l'irgen e i rr Jo su etc. edilh i :'sler, I translateOh my

con)ttentsd li fire rî'aomber 
0iur nousl y, v. e.t; N. (o.aits US'rE lMAsQEU. country ! _ny cour.try_

<cauttse <l'il tn'y l -ni chiaians nii tirgen 'l 'c>iu c.

pousent i anie, jusqu t faire den oi M. DU F r.' ' C tau. eyour lin e- , CI ai' lrit ame
lies plus vils eschives. matin i i soit DitesZimi lînc si-c'est rai que a tIts pi' d ith:a I its ducs sandt nert

iit, liouts ifons oblié seo fi.rente uitnmrcan dani :liberal iDîrgener An id "inn " l' sing ora jierjUrd .iin
jiétoiiie îe tiîlîR -~w-it ilîii's'îiiiiai-'.îriir uî îeu lsRememib'rinnîeatî whatr i that tl ncei-eehjiriits

Mit.s deten a er unpe lesf:es bisse R ion L ra's lo ist halt yoeuir naines mittu
ius te D moischIi îles Jj rs de io i u t ut dlu ni farnièrement On niii'd desenr tolel uIotsIerii,

l)tin it sorl dt iii n tüii li itia dit que cie feuill:dit gn'à la porte Sinced tds akin of criime ad i

< tiet ; c n <ihaînetiré île Fse e di ;acSe dlarguer, aliès Have join'l you in unreign'd sinceri,

c -qum, e Ior itrleet jr n r-r , e meorturs d i et a
tir po eire tleu r I presrie ti r,îl Guise et Amiiot furentfut frcés pr l t'îlin p or Ivre you dit inspirea.

F'ttre, iarisjo -s, abrutis di i tel traite- onde ii étoit lutXs uter ; c n v'l t le ' lisa l liie triie.e-yoll inal
mîenît touaou! ons seconer lhjour, lcud ti unte colle ? ah beeu dtnt oa n~ al dit IR S-- M- by frienidshîip strunt

p ui touri ri s er i lt igraid Ça j'i aiis d'r go con tre ce i oti ut Theo chords ihat- dten

aei u(tses (l titl b I ans infa n'ditjnnaat'choess < i les t tir deatli Eoîlg ing .

tie b Liberté !0 e cvries, ioains innires, des choe fausses îles mien'i S . I
phl ts dià cri, que cet ie on oi des imores, dirotrit

iaagi:lîre; cari, oît dii eni piaisantl re- qu'i ila uni'commiissiun dFîmenteuir ou lt Shiîli n i iîniunclipsed.ncoroe:ctlame;
çoitianne mille beaux et btte lsous l(i cen îl'imposleir c'est ça l cc est erd or nirat i doea 4 tnrvy r c

qluil dépen se promener libment mettir hirnent moi, j'susis i emt là le 1ihold in me lnd e oi io.bix;
dlaits les c:~amp es tù . il it .i iu i ar în e ie eu fire seriment que tb r our vilsh, nhier, lied lini :l v u t a t ,

.,l riIon sue dtubtl yvor tille to. heinîl.
iage le i us plossile. ei no e Guise y it itas chi tout ete jl sçu e] C uld cparrritiöàle your el rée ti t he

l ue r aij otr diîle chuét ii fa i n crit- d, < rr 1lpuis quîîi -nîî'voit; pt eni seuleni tte iowitt i inThis ! ît i w astîsc 'de M s innn'y lfi ro t
loiu1, nous smes infernno tt t t jou rlu hi grand'messece jour là, et qantà E'elî Eutis sait Ittin tat r1 s one

dîo s uit tingusi lin li d i~reluidises A.lr. -i set et- MIr. Amuiutl ròrs ahvoi r r i o tra lie teuls, tins isu u îh he tiwonr
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